
Cet appel« du'Saint-Père a -été -,ompris par tous les. homm&,nè de
bonne volonté ;,,et c'est, Mýessieurs, votre honneur et en-xiye
tem-ps votre gloire d'ý avoir répondua -piax votre filial esou mission'
et d'a voir pu dire, comme. saint Pierre disait au Fils de I)ieu
"A qui irons-nous, Seignteur,, vous avez les.paroles de la yieéter-

nellq. "'(S. JEAN, Vi 69).
Reconniaissanicei *Sa Sai nteté Léon XIII d'avoir raplé-à to us,

avec l'autorité de sa paoe 'n air ilumineuse, Ta Vbi.e
ZI suiVre. ' PLoisse son. coeur abreuvé,de tant.d'amertumnes, être
cotisolé 1p;r l'uniion de tous les catholiques ý.e notre -paysg,. -sous
son autorité paternelle, comme une -grande,. sageet vaillante fa-
mille.

De cette union -dêsespr-its. et 'les coeurs d.épen4dent l'oÊdre et -la
prospérité de nôtr'e pays; efie -est la condition indispensable
pour faire le bieàn.

N.'oulblions jamais -les sages-conseils!du, \TeConcile deQuébecý:
Nous - ne sommfies .pasi nous -catholiques, telIlemegt forts, que

nous.' :uisz-ýofl,. safis.-dangàer rendre nos fi eres séparé.tihgn
cie nos divisions intestines ; d'aill'eur.s, la ckuarite qi d oit -unir
les membres de la, graide, fail-c\hhunoub» pres- nt' dies
règles que nous lie saiurions violer> -,ansoffenser Dieu.

Ne séparons jamais la vérité de !a charité. n'ayons tousqu'uni
coeur et-qu'une .âmpe; ne donnions pas- à fadversaire.des marques
de laiblèesse ; au conîraire chercha às notre. appui et notire conlso-
lation les uns aupýès d'es autres ette. union sela -notre force,
notre force victorieuse fCJc'ttr.atm/adciî.tes.-in-.cýiaxitatc."
(EPHEs., -1"3, 14).

Souvenez-vous de vos ancêt.,res. et des grandes\ýl1Oses.qru'iIs ont
faites ; interr'ogez vos. pres~ et fis vous diront ceque vous devez
faire -pour m-ainte-ni r li présent à làa hauteur- du passé, pour cou-
sereer leurs traditibns de. foi, de zèle, de. fidéliél à ieui-et -à la
patrie

e J ne puis terminer ce discours,, sans -vous rappeler- que,-'E- i-
scèlèbre aujoui'd"hi en mê ̂me temps, que. la Mate.rnité de Id

Sainte Vi.ergýe, la fête-de -saint Edouard, .patro.i de notre. vénéré
Miétropolitain.

Cette fête, coïniiedanita.vec l'i natigu ration des coiir. d*es facitltés
de Pllîûvarsité Laval, T.qmplit nos. coeurs d'une, s.ainte joie,. et
nous imPôot. lè-doux devoir d'oiffrir nos sincèresý souihaitsde'bon-
heur au pontife bien-aiimé en qui -la -,'eligion vé)3*ùÈéun: p'ere,


